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PREMIER SALON DE LA FORME ET DE BEAUTÉ À ORAN

Le Jouvenç’Or dédié
COOPÉRATION ENTRE

LES COMMUNES
DE BOUMERDÈS

ET BELFORT (FRANCE)
Renforcement des actions
en direction des enfants

«Renforcement des actions locales en direction des
enfants et des jeunes». C’est le thème d’un séminaire
qu’organisent, au centre de formation hôtelière du
Figuier, la commune de Boumerdès, l’APW de
Boumerdès et la  mairie de Belfort (France). Cette
rencontre qui regroupe des élus,  des responsables
associatifs et exécutifs venant des collectivités des
deux pays dure deux journées. A l’issue de la
cérémonie d’ouverture, quatre ateliers  sont installés
pour débattre de l’accès des enfants et des jeunes à la
culture et aux loisirs, de l’accès des enfants
handicapés à leurs droits, de l’insertion professionnelle
des jeunes et de l’éducation des jeunes en matière de
citoyenneté. Par ailleurs, la présence à cette rencontre
du wali de Boumerdès, Brahim  Merad, du P/APW, Si-
Youcef,  du maire de Belfort, Etienne Butzbach, et du
P/APC de Boumerdès, Mohand Sarni, était une
occasion aux uns et autres de faire le bilan de
coopération entre les collectivités sus-citées. Ce
programme est concrétisé, rappelons-le,  par la
signature, en septembre 2007, d’une convention de
partenariat. Inscrite dans la politique de coopération
décentralisée, elle englobe plusieurs secteurs
d’activité. Nous tenterons, à la fin de cette rencontre,
de faire le bilan de cette première étape  du projet de
partenariat entre Boumerdès et Belfort.

Abachi L.

AÏN-TÉMOUCHENT
Trois colis de 36 kg de kif
découverts à Beni-Saf

Le renfort des patrouilles de la Gendarmerie
nationale  et de la garde communale à travers les
différentes plages de la wilaya, pour lutter contre les
différents types de crimes et délits  en ces premiers
jours de la saison estivale, a permis aux forces de
l'ordre de reserrer l'étau autour des dealers et des
narcotrafiquants. Ce vendredi, à la plage du Puits de
Beni-Saf, les gendarmes, accompagnés d’une équipe
cynophile, ont découvert, à 6h, un colis de kif traité d'un
poids de 12 kg enveloppé dans un sachet. Selon la
gendarmerie, le paquet de kif aurait été rejeté par une
mer agitée en cette nuit de jeudi à vendredi.  Durant la
même journée de vendredi, les gardes-côtes de Beni-
Saf, et à travers une  tournée dans la mer, ont
découvert deux autres colis de kif traité de 12kg chacun
dans l'île  Leïla  à Beni-Saf.  La Gendarmerie nationale
de Beni-Saf mène une enquête en vue de découvrir le
ou les auteurs ou propriétaires de ces colis de drogue
qui infestent le littoral de la wilaya de Aïn-Témouchent
depuis quelques mois.  Toutes les brigades de la
gendarmerie de la wilaya sont  sur le qui- vive pour
mener les recherches et sillonner le littoral de la wilaya
et les autres voies et accès menant aux plages afin de
reserrer l'étau autour des trafiquants de drogue.

S. B.

HAMMAM BOU-HADJAR
22 têtes de moutons volées

récupérées à Tessala
Suite à une plainte d'un citoyen  du douar Deb Deb

suite à la disparition  d'un troupeau de 22 têtes de
moutons de sa bergerie,  samedi dernier, à 2h, la
brigade de Gendarmerie nationale de la compagnie de
Hammam Bou-Hadjar a formé des patrouilles pour
bloquer toutes les issues et voies menant aux wilayas
avoisinantes. Après un ratissage de  la région, les
gendarmes découvrent, aux environs de 9h, le
troupeau abandonné à proximité de la  RN95 en
direction de la commune de Tessala, dans la wilaya de
Sidi-Bel-Abbès.  Selon  la GN, les auteurs de ce vol ont
pris la poudre d'escampette dès qu'ils ont vu les
gendarmes. Le troupeau a été rendu à son
propriétaire, tandis que les recherches se poursuivent
pour connaître l'identité des auteurs de ce vol.

S. B.

Cette exposition, la
première du genre est
organisée dans la capitale
de l’Ouest depuis le 14
juin et se poursuivra
jusqu’au 18 à la salle
médiathèque (Biblio-
thèque centrale, ex-
Cathédrale). Durant cette
première version,
explique-t-on, «une
vingtaine d’exposants
nationaux et étrangers (de
différentes nationalités et
représentants des
marques mondialement
renommées), spécialisés
dans les produits et les
soins de beauté, les

équipements de maintien
de la forme et les
accessoires, seront
regroupés, offrant ainsi
l’embarras du choix aux
visiteurs grâce à la
diversité des gammes
mises en exposition et
aux différentes promo-
tions offertes par les
exposants. Le public aura
la possibilité de tester des
produits à la demande
avant l’achat.

D’autre part, grâce à la
disponibilité d’un nombre
important d’experts esthé-
ticiens et spécialistes
dans les domaines de la

beauté, cette exposition
sera l’occasion de trouver
réponse à ses soucis
capillaires, aux problèmes
de peau ou ayant un
rapport avec
l’embonpoint, ce que «le
Canal beauté» peut offrir.
Selon les organisateurs,
«Canal beauté permet
d’avoir des informations
sur les nouveaux produits,
les précautions à prendre
et les conseils de
beauté». Et d’ajouter :
«un jeu de questions-
réponses, dont la
participation est gratuite,
sera organisé
quotidiennement, à la
même occasion, à travers
lequel les «incollables» de
la beauté, qui répondront
juste aux questions
tournant principalement à
propos des sujets relatifs

aux définitions des termes
de beauté et de cos-
métiques, à la séduction
et la beauté à travers
l’histoire et la mythologie,
les aspects régle-
mentaires (…), seront
primés».

Tout au long de cette
exposition, il est
également prévu l’orga-
nisation d’un concours de
coiffure, auquel partici-
peront les candi-dates
représentant les divers
centres de formation
installés dans les
différentes wilayas de
l’Oranie, au même titre
que le concours de Miss
Jouvenç’Or, au terme
duquel, à l’issue de sa
série d’élimination quoti-
dienne, seront dési-gnées
trois lauréates.

Ben Aziz

Après avoir marqué huit années de succès à
Alger, Jouvenç’Or, le leader algérien des salons de
beauté, a finalement décidé, afin de répondre à la
forte demande qui lui a été exprimée par le public
oranais, comme l’avaient souligné les
organisateurs, d’organiser le premier Salon de la
forme et de la beauté, dit également Jouvenç’Or. 

ADRAR

Séminaire international sur l’eau
Les ressources en eau dans la

wilaya  d’Adrar proviennent de la
nappe phréatique. Si au niveau
du chef-lieu l’eau se trouve entre
10 et 50 m, à Bordj Badji-Mokhtar,
le forage nécessite des
profondeurs allant jusqu’à 400 m.

Les systèmes traditionnels de
captage et d’irrigation du sud
(foggara) témoignent du génie
hydraulique humain remarquable
dont l’organisation se place au
premier plan.

Cependant, en dehors du
palmier dattier, ils ne peuvent servir
qu’une agriculture de subsistance.
Cette mauvaise gestion, le plus
souvent conjuguée à une

surexploitation de la nappe, a
engendré des problèmes socio-
économiques et environ-nementaux
graves. Du point de vue climatique,
la région d’Adrar est l’une des plus
chaudes et    plus arides du globe.
Elle se caractérise par des
précipitations peu abondantes et
irrégulières. Les températures
peuvent dépasser largement les
50°C, et les vents sont relativement
fréquents. Toutes ces conditions
rendent impossible toute pratique
de culture sans irrigation.

Pour une gestion rationnelle et
durable des ressources en eau au
Sahara, l’agence du bassin
hydraulique a été créée par décret

exécutif n° 96-283 du 26/8/96. Ce
bassin englobe 17 wilayas : Adrar,
Béchar, Tamanrassat, Tindouf-
Laghouat, Djelfa, Batna, Tebessa,
El-Bayadh, M’sila, Khenchela et
Naâma.

Les missions du comité du
bassin visent à débattre et formuler
un avis sur toutes les question liées
à l’eau, sa répartition et les actions
à envisager pour les protections
quantitative et qualitative de la
ressource en eau.

Il est à noter que l’agriculture en
zone aride constitue à la fois la
principale source de revenus et un
moyen de fixation des populations.

El-Hachemi 

L’application de la
décision qui devait
intervenir samedi dernier,
faisant  passer le prix du
billet de 25 à 30 DA, s’est
vite heurtée à une
protestation menée par
quelques jeunes qui ont
décidé de perturber les
dessertes quotidien-
nement assurées par les
trans-porteurs vers Fréha
et ce, en leur bloquant le
chemin à proximité du
CEM de Berber, tout en
laissant le passage aux
autres véhicules. 

A noter qu’il s’agit du
village Timizart distant de
près de 4 km du chef-lieu
de la commune du même
nom.

Une démonstration de
force qui a failli dégénérer
n’était l’intervention des

élus locaux et du comité
du village.

Les esprits se sont vite
calmés pour laisser place
à des négociations entre
les deux parties. S’en est
suivi alors un débat où

plusieurs questions
relatives à l’organisation
du transport dans la
localité ou à la répartition
des itinéraires à travers
les villages ont été
soulevées.

Les repré-sentants de
l’association des trans-
porteurs, quelques
citoyens et les élus locaux
se sont mis d’accord sur

un imminent rendez-vous
pour discuter des détails
des tarifs, que les
chauffeurs jugent
nettement en dessous de
ceux pratiqués dans les
autres localités de la
même commune, et de la
qualité des prestations de
service à assurer aux
voyageurs.

F. B.

TRANSPORT À TIZI-OUZOU

Protestation des citoyens à Timizart
La décision prise par l’association des

transporteurs de voyageurs de la commune de
Timizart d’augmenter le tarif de transport n’a pas été
sans faire des mécontents. 

Finalement, la deuxième édition de la
fête nationale du couscous aura bel et
bien lieu ; elle se tiendra au chef-lieu de
la commune de Frikat, dans la daïra de
Draâ-El-Mizan. Pour rappel, la toute
première édition a eu lieu en 2005 avec,
à la clé,  un franc et énorme succès.

En dépit de cela, quatre longues
années se sont écoulées mais toujours
point de suite. La cause principale, nous
dit-on, est liée au manque de
financement, car, comme on sait, cet

événement est national, ce qui fait que la
facture se chiffre par centaines millions
de centimes. Cette fois-ci, les autorités
locales et toutes les parties concernées
par cette fête ont décidé de remettre les
wagons sur rails pour organiser la
seconde édition et, de ce fait, exaucer le
vœu de tous ceux qui la demande.

Elle aura donc lieu du 12 au 16 juillet
prochain. Ainsi, la commune de Frikat
sera en fête pendant quatre jours.

Slimane S.

Deuxième édition de la fête nationale
du couscous à Frikat


